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Réception de M. Jean Baud  

 

C’est devant près de deux cents 

auditeurs, au premier rang desquels le 

maire de Chambéry et le président de son 

agglomération, le ministre Louis Besson et 

de nombreux présidents d’associations 

culturelles régionales, que s’est déroulée  

vendredi,  au salon d’honneur de l’hôtel de 

ville de Chambéry, la réception à 

l’Académie de Savoie de M. Jean Baud. 

 

 

Celui-ci avait fait choix, pour son discours d’admission d’évoquer l’histoire et les perspectives 

de l’enseignement professionnel en Savoie. 

Après avoir  brossé le long enfantement des écoles d’apprentissage qui débute en France, au 

XVIII° siècle, avec la création des premières manufactures, l’orateur n’a pas manqué d’évoquer 

l’histoire de l’éphémère école 

française des mines de Peisey-

Nancroix (1802 -1814) à 

laquelle succéda, sous la 

restauration sarde, celle de 

Moutiers puis, en 1848, l’Ecole 

royale d’horlogerie de Cluses. 

S’en suivirent les Ecoles 

Pratiques de Commerce et 

d’Industrie.  

 

En 1909, seront crées à Chambéry les cours Abrioud, du nom de leur fondateur, un 

charpentier visionnaire ayant perçu la nécessité d’un enseignement professionnel.  1922 verra 

l’installation, dans la capitale savoyarde, d’une Ecole Pratique du Commerce et de l’Industrie, dans 

un bâtiment construit le long du quai de la Leysse, dans le prolongement de l’hôpital Saint François. 

Elle prendra le nom d’Ecole professionnelle, en 1925.L’orateur a consacré la péroraison de son 

propos à l’évocation du rôle majeur joué par l’actuel Lycée Monge dans la relation Ecole-Entreprise 

avec, en 1984, l’institution de formations complémentaires d’initiative locale.   

 

  

 

 



La réponse à ce riche discours a été donnée par M. Daniel 
Chaubet, à travers la voix du professeur Jean-Louis Darcel. Celui-ci a 
tracé le parcours peu ordinaire de Jean Baud  qui,  du collège Saint 
Anne de la Motte Servolex, en passant par le Centre d’Apprentissage 
de la société savoisienne de construction électrique d’Aix-les-Bains, 
l’a conduit à la faculté des sciences de Grenoble dans le cadre de la 
promotion supérieure du travail, puis à l’INSA de Lyon où il a acquis 
avec brio son diplôme d’ingénieur. 
 

Mettant au service de l’enseignement sons sens de la 
pédagogie, il a alors débuté une carrière de professeur au lycée 
Monge de Chambéry, en classes de technicien supérieur.  
 
 

Pétri du sens de l’intérêt général, Jean Baud s’est illustré dans 
la cité, à travers l’exercice de multiples fonctions municipales ou associatives : adjoint du maire Louis 
Besson en charge de l’économie, de l’emploi et de la vie sociale, président  fondateur de «  Vivre à 
Chambéry » ou de la Société de sauvegarde de la nature, des sites et monuments anciens de la 
Savoie etc... Il s’est signalé, dans la période récente, par ses engagements pour la sauvegarde de 
l’harmonie urbaine de la cluse de Chambéry ou de l’intégrité du lac d’Aiguebelette, à travers la 
création d’une association nouvelle : « Savoie plus belle ». 

 
 
 
Pour prendre connaissance du discours de 

réception de M. Jean Baud et de la réponse de M. 
Daniel Chaubet, se reporter à la page « Discours et 
communications »  

  

  

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Clichés G. Triboulet et M. Dumont-Mollard  

 


